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UNE DECURATjONI A TOKIO DE M. SUBHAS CHANDRA BOSE IM. Sumner Weife» a eu tort de se plaindre| LE « U N ÉLOQUENT DE DEUX ANNÉES DE GUERIE A L'EST 

Si les Hindous étaient incapables d'obtenir CommCT*ont é|é |raité$ I Les pertes soviétiques s'élèvent à 
leur indépendance par la force P»* »*s Américains 2 0 m i l l i o n s d ' h o m m e s 
ils accepteraient avec gratitude 

l'assistance étrangère 
Le chef nationaliste hindou a mis en relief les visées impérialistes 

américaines qui veulent s'approprier l'Empire britannique 

les diplomates allemands 
EN ALGÉRIE 

Des documents officiels établissent les sévices 
dont Us ont été l'objet 

hors de eombat 
dont 5 millions et demi de prisonniers 

36.000 chars, 50.000 canons et 50.000 avions 
Berlin. 18 — Fataant l'historique de la bataille de Russie, le rédacteur allemandes menée des offensives 

Lors d'une conté- 2 et de 3 ans 113 ainsi que d'une militaire du D. N. B. écrit que deux an* de guerre à t'Est ont va.u au -victorieuses malgré les dura com-

l'n télégramme 

Gardés militairement 

, Berlin. 1». 
Toltio. i» - -s iblias, domaine de a desobéissance civile croissante est qualifiée par Bose r 6 n c e d e P1' 

Chandra Bose a fait ia deciaratinn'sans avoir recours à la violence » de « symptomatique » et ce fait n débi.' de cette année. M. Sumnerlcievait accoucher début mars, eut subis I hiver dernier Ces succès sont prouvés par lés énormes gains livrer. Mais i assaut allemand fut 
lustre eloquemment les visées impé-iWeli t-- sous-secrctaire d'Etat a af- éiait restée à Alger et avait deman-1 territoriaux acquis ainsi que par le chilfre considérable dea pertes.dirigé, cette fois, contre le cour» 
nalistes de l'Amérique du Nord infirme que les citoyens américains,de l'autorisation de pouvoir se ren-subies par les Bolcheviks. Lee pertes soviétiques comprennent environ intérieur de la Volga, et le Caucase. 
est éviaent que les Aménca'ns t en-1 "» ternes par les Allemands avaient |dre en Allemagne avec ses enfants I» millions et demi de prisonniers, au moins 36.008 chars, SO.ééO canons C*» efforts ne purent réussir ce-
tent systématiquement de s'appro-ie-' diriges sur des camps de con-jPr, passant par le Maroc espagnol! environ et plus de M.OM avions .iiendant a briser la puissance mili-
pr.er l'empire britannique. Jusqu aucentrattion ou enfermes dans desiune lettre émanant des autorités! • taire des Soviets. 
moment de la guen-e, la masse du|Pf'»0"s ou ils se trouvai*»» dans militaires américaines fit expresse-l . . . i La quatrième phase est placée 
peuple hir.doi. a cru que lAméri-iune situation vraiment laïnentabte.lrr.ent d r o j t a c e t ; e demande. Le 261 Si on ajoute à ces chiffres celui! Il convient cependant de souli-.*?"* l e s !?? e d <\ l'offensive sovié-
que sympathisait avec elle. Au jour-Le» cercles autorisés *ilemandsJroVembre. Mme Schwarzmann. sesdes morts et des blessés, les pertes i gnev qu'à la suite de faits donti' lqUe a <j ' n i v e r '942 1943. qui leur 
dhui. les Hindous ont changé d'opi-'font remarquer, à ce propos, que u e u x enfants c t ;a' nurse furentides rouges s'inscrivent a plus de l'évidence sest imposée au cours : p c r m , de repousser le front tenu 
mon et ils son'v convaincus que les,'* laussete de pareilles allégations néanmoins conduits à Oran. Auivingt millions d'hommes. des combats, tous les pronostics • ) a r . ' f f Allemands, de Stalingrad 
Américains comme les Anglais d'ail- saute aux yeux de quiconque saitlC u u r , d u n v o y a ( ç e ^ M heures. e U e territorial ITT R .avancés sur la puissance combattive ; ™i. f '1*''°u ,Vïïîetz

J
 M a l s l a c o n t r « -

leurs. doivent être chasses du pays que les ressortissants américains,^ t l a m o i n d r e n o u r n t u r e . L g a perdu ^ n e région, quatrei** bolcheviks ont du être a b a i i d o n - ° " e ^ ^ ri
alk'm,,nd' Qui intervint 

ont été réunis dans un hoiel trèslR n'avait ét> nrév-i nour > ^ f Pérou une région quatre a l l cours des mois de février et de 
confortable de Baden-Baden. 1 ^ 1 - - M . , ^ ? de. f « n m « et Ï H m l'?". î T , . ! " " l d e q U e l***letem , „ » „ - , » . . , „ m a r s a l e s t d t Kharkov réduisit 
, , . . _ . „ , . ri, M a , , m m r r weiles est.* a n 8 P ° r t Q e s lemmes et des en- et qui etail son grenier à ble. La deuxième phase de la bataille a néant au point de vue srm-/>iri-
dautaTu oîtis^PagTan'e ™ e c f a r " t - ^ n s M e m f l e s couvertures neces- ue s 730 jo.>rs de guerre a l'Est. ;se situe au cour» de l'hiver IM1-ou? les Vf f o r n é e s r o X s ™ ^ 

de M. VOO Rlbbentrop on dans ^ m m w i o r w W - ? ? " . pendant la nui faisaient! poursuit le rédacteur militaire.|l»42 Elle a démontre pour la pre-dant leur menace avait obligé le» 
Berln 19 - A l'occasion de l'ar linois lorsqu'on considère la façon : u c f a u t ' Après une escale interme- peuvent être divisés en quatreimière fois la puissance militaireipuissancea de l'Axe à un deploie-

rivée de Snbhas Chandra" Base à don les A^ericamslfaTen. les ci- ù ; a l r « e l » . Angleterre, la famille ar- phases : jdes Soviets. Il d. vint évident a cette:ment de forces et a une concen-
prem.ère comprend les lirait-j*™"' ??* =%»" l ^ i T ' 1 . P . ? " l ) ? , «connus Jusqu'à ce jour 
perations offensives menées 1I"Î2£*J ^ ; ^ : ? , „ a v e c l e s nioyensidans l'histoire des peuples. La me. 

Reich. a adressé au leader natio-lconsul général d Allemagne a Ai-
naliste hindo.i le télégramme que|ger ainsi que ses collaborateurs. 
voici : ont été robjet de nombreux sévi-, 

« A votre arrivée en Asie orien-.ces dé la part des autorités amé-i D u 9 novembre jusqu'aux der- ritoires dont l'étendue dépassait:lisation. pour la première fois. d e , r e a a t * e n Allemagne de grouper 
taie je tiens a vous adresser mes ncaines. On précise, dans cet ordreiniers moments de leur séjour an toutes les prévisions. Au cours deinouvelles forces et à l'utilisation >-'''ls «-traitement le-, peuples euro-
cordiales ssalutations Je saisis cette'd idées, que M. Peier Pfeiffer. con- Angleterre, le groupe a été exclus!- j batailles d encerclement dune en- d'un matériel plus considérable sur P^ns_ pour fa-ie face a la ruée des 
occasion poui vous remercier eea-!sul genérael d'Allemagne à Alger.:vtment gardé par des militaires, vergure Jamais attemte Jusqu'alors.'ce front. &0V1 * 
.ement des télégrammes d'adieu oue-a été arrêté le 9 novembre 1942.A Alger, les détenus étaient cons-lles Soviets perdirent jusqu'au 10| La troisième phase, qui a débuté Le rédacteur termine en écrivant 

Subkat chandra BOUE ivous avez adressés au Fuehrer et à:stir l'ordre du Haut Commande-1 amment entoures d'hommes aveclnovembre 1941 3600000 pnson-,avec 1 année 1942 et englobe reté-j'"* " 0 l l a n ™«! de deux ans de 
tPh. Oraphopresse).imoi-même et dans lesouels vous'ment américain. Malgré ses proies- baïonnette au canon. Au fort rie niers. 'suivant, a vu de nouveau les forces €'•''"7e contre l'U.R.S.S.. permet 

avez souligné votre entière solida Hâtions, il fut oblige de quitter sa cidi Ferruch. des soldats en armes! d ami-mer. a la lumière des der-
t:c la du-j Boa*, a dit que le mouvement de lalnte avec '.'Allemagne dans la lutte résidence avec toute? >s person- \ accompagnaient même les dames] ~ ~ - ~ ~ . . . . . . . . . . . . . . . . . . ^.eies expériences, que le front 

! libération hindoue a obtenu de ialcontre les ennemis communs. Nous'nés qui v étaient domiciliées. Par-i,orsque celles-ci devaient se rendre: '"•••' p a r l e s «°!dat* du Reich est 
• I : I J p a r ! d i F ,- : e" r c- "• du Duce unelvou- souhaitons bonne ehanceimi ce.ies-ci se trouvaient 5 Aile-.a la toilette. En Angleterre. l e s , | | M r A i l A A I I T I O à l I s l l A l l a i I C T I s s T l o ^ b . ; 0 ^ î i , ' r , e m p e c h e L . - e s Bo1' 
Le Japon est ami des Indes '»•»'-large et compréhensible .dans ia poursuite de la lutte d'af-mands. tous employés du consulat, hommes qui pour la plupart - î e J l P J r A I I N M I N l \ I K r 'n ^ ^ ' * - e r lo r slT ' E l l r c ? ) e "• 

La tentative des Etats-Unis de1 franchissement menée r>ar le neu-:7 emplovees allemandes dont 21.possédaient depuis le 19 novembre U 1 1 1> fflkbUUU I I U I 1 t l V I f l l l l l W I l l l a ?- , l , i . a r m e%d u ^ P0**^* ™ 
(emmes mariées et 4 sei-v.tetirs ara-i qu'un seul costume colonial très. 
bes. Parmi les personnes arrêtées i e g e r reçurent le 14 janvier seule-

:*e trouva.t une femme de 61 ans ment et contre paiement, des 
Une autre était enceinte. chaussures et quelques caleçons de 

. . . | . [iaJSk*. Quant aux dames, qui toutes 
Arrête en pleine rue portaient des toilettes légères, au 

moment ou elles avaient été depor-
Le Dr Hans Schwarzmarm. vice- ie«>s d'Alger, elles n'obtinrent que 

consul d Allemagne a Al«er. fui ar-.fin janvier de nouveaux effets 
rêté en pleine rue. le 8 novembre; , 
1942. Quoique ayant immédiate- Le i» février, on communiqua au 
ment décline son identité. Il fut £i°upe quil serait transféré aux: 
menace par lof licier qui comman- Etats-Unis. Les autorités améri 

que voici aux représentant» de lai Parlatr dt soi séjour en Europe, 
presse nippone ct étrangère : 

« Le moment est venu pour l'Inde 
de teconq.eri. ta, I bertê. Les puis
sances du Pacto tripartite ont déjà' 
apporté au peuple hinJou une aide' 
appréciable dan-, sa lutte d'affraav| 
clussement e- df ce tan se .-• 
qutses la gn.titude et la 
thie du pays. 

» Les Hindous n'ignorent pas qu'il 
es* de leur devoir de payer crtte 
liberté de leur sang.. Ce n'est 

Su'apres avoir passe par le bapemt-
u feu qu'Us pourront la conquérir 

• ' la rtétendre. L'ennemi a lire U 
glaive et 'est par cette même arme 
qu'il doit être oomOattu et défait. 

» Ayant au loe.ca.sion de me ren
dre compte de la force e: des res 
sources des puissarces de l'Axe je 
ne puis donc me laisser influencer 
par la création éventuelle d in m 
rona front en Europe ou dans le 
Pacifique, ni par u.i débarquement 
«tir le continent européen ou une 
offensive sur le fro-.t indu birman. 

» Conna'issan: la situation miU-
tairî générale, j'ai la ferme convic
tion que les puissances du Pacte tri 
par"ite et leur* » es vaincront 
t.ans n importe quelles circonstan
ces n y flic qnr 
rec de .a guerre. 

iiple binoou consioer 
J-a;>on comme un ami et un allié. » 

Au cour- de son c xoose. M. Bosc 
a confirme q évidem
ment des plans pouc -ransformfi .a 
desobeasance civile en un conflit 
arme. 

Il va da soi que si It peuple hin
dou notait pas on mesure do réali
ser son indépendance par la tore», 
on accepterait avec gratitude toute 
assistance étrangère. 

L'indépendance de la Birmanie et 
des lies Ph.i.nu.n"» que le Japon 
vient de promettre constitue pour 
tout le peup.e hindou, un nouvei 
encouragement a concentrer de 
nouvelles forces pour obtenir l'af
franchissement du pays 

Unis de franchissement menée par le peu-
" enceple hindou. 

La victoire aérienne japonaise 
près de Lunga 

des opérations « 
par les forces allemandes en 1941 , | e m p l o y e s l u s q u a i o r s ' , l a c c immédiate _du péril bolchevi-
Ce puissant assaut permit aux-l Cette constatation devait conduire,f*.'-,'*. «"i1 Pour résultat, tandis que 
soldats du Reich d occuper des ter-il'Allemagne et ses allies a la mobi-i1;cipe de guerre totale devenait une 

UNE ALLOCUTION DU MINISTRE 
DE LA GUERRE ROUMAIN 

t Notre armée, a-t-il déclaré, est animée de la même fermeté 

et de la même confiance qu'au début de la campagne » 

45.000 TONNES DE NAVIRES ONT ÉTÉ COULÉES 
Bucarest. 19. — „ .__ , ___ -- - ^ - j ,» 4 - - r , rairit»* »vai*»nT csnénrifint *tA mig»ii Joutaj «su. iw. — AU cours uc perieiicp araeir que ia riaïuncc «?T ' 

SKi tJ"^SL^£î£-££SL M-at,̂  durant - d , r ^ ^ u e l'é^use € l b e u r e d a s o l d a t ' «ermao*ou- : les Etats baltes firent avec les So-, 
\ i « ^ , ^ 5 T ^ ^ h ^ T r i ' ï i i S T trouvait for? affaîhûî' r a a m »• Présentée par la radio .ou-.Mets et l'Invasion des troupes ru»-i 

gote et rreJne peiidant 3 heures du- ^a,PP«rt: »* ' ™ " y ^ ' ° J ^ " " * ' l e maine. le général Pantan. minis-ses en territoire roumain. Via Juin! 
tant, de bureau en bureau. . , i y ; / * ' " ' e

r * ^ , ' ^ ^ " *» tre de la fSuerre. a prononce une, 1940. Les blessures que les Soviets 
Le 10 novembre. U nu conduit 10 femer et que letat de Mme aUocution à l'occasion^de l'anniVer portèrent à cette époque à la Rou-i 

au port de Sidi Ferruch près d A - .Schv.aiv.mann qui était enceinte l , a i r e d u d e b u t d e l a e à r E s t ^ a m e é t aWtissement 
^ .ger . ou se trotivaient déjà ta»; ; f « « » t également tous les me, l o m b era un de ces prochains: vère pour la ciAalisation et la si 

u cours de ia 82e ses-:11'** membres du consulat gênerai nageaient» possibles. Elles ny pn- i , u r s 

nent. sur la politique;^ Allemagne. Tous les détenus lu- ttnt cependant aucune attention, i ^ ' - ^ . 

Le 19 février, à 11 

Tokio. 19. — Au sujet de la vie- de la Diète assistaient à la séance 
oire aérienne remportée par les Samedi, M. Tojo a fait une.décla-

Cette promesse constitue en me- Japonais près de Lunga on annon- ration disant notamment : 
me temps une réponse adéquateice complcmentairement que renne-' « J'ai la ferme conviction que 
, ix .s ispic-.ons que .Angleterre etmi a perdu un tonnage giobal, d'en- l'expose fait 
l'Amérique manifestent continuelle virnn 45.000 tonnes. s.on du Parlement. _. 
m»nt a legaid du Japon. En agis ; Des nouvelles parvenues du Iront universelle du Japon, ainsi que sur i i e n l conduits dans une casemate 
sar.r ainsi, le Japon montre quiiidu Pacifique-Sud signalent que le Iles mesures que compte prendreise trouvaient en tout et pour tout, 
prend très au sérieux les buts de convoi ennemi. transpoTtant une lempire nippon, aura encourage^ vieilles paillasses pour 16 person-
gi.erre qu'il «i Dioclamés. précieuse cargaison, était .sur le toutes les nations vivant au sein de n e s Chacun des détenus reçu: une 

Commentant la nomination de.pom, dentier dans le port, lorsque la sphère de prospérité est-asiatique,ou deux vieilles couvertures. Pen- ' _ . . . _ . A 
« i pose de vice-roi. Bosc a SP declancha lattaque japonaise, a développer leurs efforts de guerrî.dant les premières 24 heures, les ^ ia à >Q h du ^Z i?,^,,aii ia -i 

lait remarquei queue n entraînerai L'engagement aérien qui sensui-lavec une puissance accrue. détenus ne reçurent aucun révitail-i^"1» " ™ ": a " ~ l r - Juf^u »" »" ̂  
aucune mcdification dans 1 adminis-ivit f u t m e ne avec une opunàtretc. » Le Japon, a d.t en conclusion lement. Aucune suite ne fut I 0 "-:; " , ° ! . . ?! i r V S ™ ™ , ™ 
tration ce 1 Ince farouche. M. Toio. a. une fois de nlus. mani-.née aux demandes réitérées du con-:'eV" _ntl " 

départ pour mettre en application 
au cours de futures offensives les 
plans prépares à l'avance. Qifin. U 
conclut en soulignant que connaiv 
sant la puissance de l'armée alle
mande et le potentiel d'à rmement 
dont elle dispose, le Haut Comman
dement du Retch es: également en 
mesure dî maitriser une offensive 
qui se déclencherait simultsne-
men* sur plusieurs fronts, à l'est. 
a l'ouest ou .vu sud. 

LES OPÉRATIONS 
SUR LE FRONT 

.1 était parti ia veille au soir. 
riva au port d'embarquement ou 

furent conduits à bord d'un 

secu-
europeenne. Nous constituions 

néral se déclare convaincu,» ce moment le bastion avance sui-.J; 
le groupe (de la nécessité historique de cette lequel se déchaîna la barbarie rou-

que les mesure, do pression mili- d u n e ( e n t a i n e de chasseurs 
taire ot la violence dont le peuple .vêtaient préparés a l'attaque japo-drement de i ennemi commun 
hmoou est lobiet soient encore rén- ,n a j s e e t q u l entamèrent îmmediate-
forooes sous torm» d un» dictature m p m i a l u u e L élément de sur

prise ne joua donc pas. Les Japo-
, nais opposaient à leurs adversaires 
lune centaine de bombardiers et de 
chasseurs. 

Malgré la supériorité ècrasan-te 
In'ciTiîge »ur les raisons de sonde la chasse adverse les bombar-

vov'age'au Japon Bose a déclare : diers nippons réussirent à se déro-
« Il s agit maintenant de ra-s 

militaire. 

Rassembler les Hindous 

du monde entier » 

M. Tojo. a. une fois de plus, mani 
; feste sa décision inébranlable de;=" 
r poursuivre sa tache jusqu'à leffon-iavec les services américains respon- ,^ .„™L H Ï Ï ? ™ « \ ^ ™ î . ^ ^ 

sabies du traitement inflige aux •aveisée dura 216 heures. Pendant 
tout ce laps de temps, le groupe ne 
put se promener que durant sepi 
heures et demie sur le pont, afin 

:ber a elle pt à attaquer le convoi. 
Eu égard à l'importance du suc-

922 PRISONNIERS 
sont arrivés 

à Compiègne samedi 

membres du corps consulaire. 

Procédés inhumains d'y prendre un peu d'air frais. 
; Le troisième jour de la traversée, 

hublots furent fermés 

arht co 

guerre et affirme la résolution de.ge. Le gênerai Pantazi explique eii-,ront ou Koubân' ui^inîqut '««éew? 
la Roumanie de la mener jtisqu'asuite que le général Antonescu t*a •*• nuit par d«u« bnsadet «nna-
sa conclusion victorieuse, dans lin sétait décide, en présence de cei"»«s a «chou*. 
terèt même de son existence natio'danger, de renouveler l'ancienne1 «-•» Soviets ont «um «•• perte» «an
nale L'orateur déclara textuelie-l alliance conclue avec l'Allemagne »l»n'«» »l«v4«i. 
ment : ; par le roi Charles I" et retraça lest D,"n» ' •f,"lr* '•• '* v«"«»: '» Luit-

« Cette guerre n'a pas été Unei e xP l 0 1 U i
I

a c c 0 i nP l i s , P»r 1 armée rou- r„ march.ndt ..useant" " M ™ » -
invention des politiciens et nôus!m a l ,n e ^ «e™™l souligna ensuite i ment Itoi , t 3 00» tonne, «t «n a on-
n'avons pas été entraînes à notre : la!,ir? t<'5miî darmes qui unit lesidommai» deu> outre, s , tonnas» 

| soldats allemands et roumains pas 
corps défendant Seul, notre ins-i 
tmet de conservation devant la! « Aujourd'hui comme par le pas-
mort nous y a contraints. 'se, dit en terminant le gênerai Pan-

. Le 10 novembre, les autorités mi 
litairea americauies occupèrent i'im- . 
meuble du consulat général d'Al-1 chaîne. Pendant les 70 dernières 
ger. propriété du Reich allemand.(heures, de leur séjour à bord du 
Maigre ses protestations répétées, /transport, les membres du groupe 
il fut interdit au consul d'y met-|ne reçurent plus 1 autorisation de 

Compiègne. 1 - L après-midi. : t r e ^ pieds et même de se rendre muter leur cabine. 
sembler les Hindous du monde en-: .emporte, les pertes japonaises,une grande animation règne aux'^ns ses appartements privés. Il 

le c-moat pour ia liberté ; n vio,^ peuvent être quahtiees de. abords de la gare de Compiègne.ilui f u t d e c e f a ; . impossible de 
mene par tes Hindous vivant a _ i n i f n e 6 ou la foule s'est rendue pour sou-Rassembler ses documents person-
éManger est aussi important que) , . haiter la bienvenue à de nouveauxineig e t de se munir des effets d'ha-

celui de leurs frères restes sû  pays.i (Jne déclaration de M. 1010 prisonniers rapatriés. Il est 13 h. 45!pillemant les plus indispensables. 
Plus que ces derniers, les Hinoous, Derode de ï ' a n d l e , lrai1" «'munobilise. Rapi-|Le 14 novembre, les détenus (u-
vivant i i c w n m t w u en mesntt J * ° „ ' ^ . I l n ^ ^ " . t o ™ . les 923! prisonniers de c e | r e n t ^n^^ a A l € e r et. maigre 
de contribuer a .a libération de leur session extraordinaire eu, fariement ; c o n v o l d o n t «07 des Stalags IX et l e u r g nrotestations embaraués sur 
patrie. On peu: être convaincu une, japonais, ses ciose olfincement 3 1 5 d g ^ x n d e 8 C € n c j a m desi ' e

n
U \ \a^°p^ a

d ° ^ u
e p ^ b a ^ l " u f i a -

lrs partisans ce Gandhi prendront'ce ma-in par ia tecture, donnée par w u " aux couleurs trico-! H " ^ i 1 5 ? . " , , %£?.\lpg;* " ' ^ 
premier mimstre Tojo. du rescr.t , „ ^ . T1. ^ „^„,,™.„, . „ , i. „io^«.n o n ,a e 1 A 1 1«' rre. ueu> 

les armes en temps voulu bien, quel le premier minisire lojo. nu rcsci.t l o r g I l f groupent sur la placeine, falsant narue du «roupe fu-
VMahatmaGandli.su tienne strie; impérial ordonnant 1 ajournement d e , G a r e «u . ^ ^ n t reçus p a r | n * . . ^ U e s a w s ouenls se 

« « i d H ^ a r l f m e n L . embres l e s Personnautes françaises et al-i^uvaîent de»"«aiSï le l inî à 
L iiiutco , .«YIÎJ neloc vernii^fi n onr rpnrnn tre t . ^ _._, . • _ _ _ _ , J ; _. 

son point de vue person ; du Parlement, 
tiei, qui est de se cantonner dans lel Tous les ministres et les me 

Dans le secteur méditerranéen 
les Anglo-Américains 
ont perdu 28 avions 

En outre, plusieurs navires ont été coulés ou endommagés 

— avant de se rendre aux Heiiag. 

Les étudiants en médecine 

et la relève 

Devant la côte 
hollandaise 

des attaques 
de la R. A. F. 

sont repoussées 

Tous nous savons que l'imrjéria-i';"1,'* ?? l " n a n
1

i e e s t 1 alliée loyale |q u e d e nuit menée le 18 juin par les 
lisme soviétique tend à la destruc-ife 1 Allemagne dans cet te lutte p o u r i g c v ^ s u r ] e I r o n , nord du secteur 
tion du nationalisme roumain. Ei-H* ^ " ^ „de ^ civilisation et de d e l a t e t e d e pom d u Kouban. le 
tué à l'embouchure du Danube, no-l50" existence nationale. 'D.N.B. apprend que les Bolchevistes 
tre pays représente une nécessité' La guerre est à présent entrée'ont tente un coup de main par sur-
européénne permanente en même:dans sa phase la plus aiguë. Notre prise contre les lignes défensives 
temps qu'une force vitale nationale!armée est animée de la même fer-:allemandes 
Impossible à briser. C'est cette cons-:mete et de la même confiance qu'au \ L'ennemi a ete repoussé partout 

[Cience nationale qui nous a fait!début de la campagne. A la tète de et a subi de lourdes pertes. Une 
jprendre les armes pour défendre ce toutes les forces se trouve le maré-jbrèche momentanée dans les lignes 
:qui nous est le plus cher : notre:chai Antonescu. Regardons donc allemandes sur ia rive orientale du 
(liberté et 1 existence de notre Etat! l'avenir avec confiance, car après i 
I national. » toutes les épreuves, sonnera l'heure i 

Le ministre rappelle ensuite l'ex-de la victoire, s 

Les assaillants ont subi 

des pertes 
Berlin. Devant côte 

Quart'»' sonoral du Fuehror, U 

(•mandes venues^a lew rencontre.|rendre a u consulat général, distant! 
de 7 kilomètres, pour y chercher i 
les vêtements les plus indispensa
bles. Arrivés au domicile privé du| 
consul général, elles constatèrent i 
que les autorités militaires ameri-j 

i Viehv 19 — Les étudiants en caines avaient vidé tous les tiroirs, i 
r.-.edccme. titulaires de plus de 20 Le mobilier, les lits, la literie, lai 

..nscnptions et les étudiants chirur-i vaisselle et les ustensiles de cui-| 
•e.cnsKientistes titulaires de 10 to*^«*J£

t"[^a^£i£°e& néerlandaise, dans la matinée du 
ciiptions pourront être appelés a . c a u ^ ^ valises Qui p a i e n t e t « 1 8 J u U l d e s n a v i r e s t r o m U e u r s 

Relever les médecins et j^entis esIPreparees "* ̂ e n t ^ P ^ ! ^ , a P ^ allomanos ont victorieusement re-
maintenus en service dans •es |P

a«- , , ^ " , r ^ f J S i ^ e t a^ommèv P°us»é plusieurs attaques effectuées 
!'*"»* d e c a p U . ' , ^ e n A n * ° ^ ^ ^ ™ £ ^ * t l £ ^ V*L*°* chasseurs ennemis. 

_ . 'gés de se rendre en Angleterre. 
M n m l i c a r i r î n t n i a l » munis des seuls habits qu'ils por-
lT lUUlUSctUUU l U l s t t C : .aient en Afrique et qui conve-

• » «e I I » naieht au climat algérien mais non 
n*>« IlllTC a n I ta l l f* -l'as a une traversée et à un séjour 
u c » »»uaa») »;ii l i a s s e i„_ n l , , _ . , , „_ •„ Arun» 
pour le cervice du travail 

Caiabre et do Camnamo. avac dos 
Wehr- bombos ot doi mitrailMuooo. Au court 

^achtiominumciiie * • • • * raid», lonnemi a pordu 17 «p-
Oano la zone maritimo do Pontol- pareil», dont • abattu» par la DCA. 

Mria do» avions do combat allemands a Trapam. * a Olbla. 17 appareils ont 
du t'vpo rapide »..t atteint, a coups «te descendu, par de. eh iMin ••«'Corporations annonce 1 introduc-|dans un camp de prisonniers, en-
rto bombe» de calibre lourd, un navire i »«t. a savoir n *"/•"""» "T. '":, n n HU ,rrvice du travail obliea-lsuite dans un hôtel ou ils retrou-
do transport et une petite unité de Sardamne ol deui au-deMu» de Mti-i"On au service au travail TOI»» . . . . . . „ . - . . „ temmm» On 
auarr» '"*• Ouelques équipage» ont ato laililtoire. Toutes les femmes nées entre | v ^nt les m« nwes_ leminins _ou 

Au cours d une reoonnai»»»no» ••- prisonnier». 
Mnslvo au-ooMu» da I Aliantioue. un 

rgo ennemi a ete sravement endom-
maso. 

Dans 
que 

Deux Spitfire ont été abattus, 
tandis que plusieurs autres appa
reils ont été touches. 

Après leurs vaines tentatives, la 
formation ennemie a été contrainte 
de faire demi-tour. 

On a pu observer que plusieurs 
appareils anglais étaient suivis de 
longues tramées de fumée. 

La grève menace de devenir générale 
AUX ETATS-UNIS 

Amsterdam 19. — Reuter mande|toutes les propositions des syndicats 
des Etats-Unis qu'hier une troisiè-IRoosevelt signera la loi. 
me grève a éclaté parmi les mineurs 
et s'est étendue aujourd'hui aux en
treprises les plus importantes du 
pays. I^ewis exige que les travail
leurs soient payés, non seulement 
pour leurs heures de travail maisi . 
»u*s.i nour le i™™ nui îpur « t n . i Amsterdam. 19. — La production 

tù̂  C C l ï ï & ^ - f ' r ^ ^ 

La production de guerre 

lourdement handicapée 

arriver à la raine. 

une méditerranéenne 
i ennemi a perdu 71 appareils, 
avion do chaooo allemand n u l pa» 
rentre a sa basa 

On a pu constater que lors du raid 
eiécuto rtan» la nuit du 17 au 11 luin 
sur lo port oiaerien l e Dndelli, un 
transpor, de t.Oefi tonnes a ete détruit n Syracuse 
et deux autres navires endommages. 

en plein hiver en Angleterre. 
Après leur arrivée en Grande-

• Bretagne, les hommes lurent con-
19 — Le ministère desjduits, le 23 novembre, tout d'abord 

Le D Goebbels à Bochum 
Bochum 19 — Au cours de son 

1SÏ9 et" Ï925%rtous"iës"hommes"nés!00"*"1111 e t o u l l a résidèrent jus-1 voyage dans les régions sinistrés de 
ntre 1907 et 1925 tombent sous Qu'au 24 décembre. Il'Ouest, le Dr Goebbels a également 

dont 
population sinistrée. Dans cette , , ...d'exécution. On projette également isir d'être mis en rapport avec « = . , , . 

,«nfnL nlt in,\u.^ h/ê«îi, à ^alfécter a des industries impor-ministre Suisse chargé des intérêts|Y,"le ^ e
>

m 5 ? i
t ' i ' ^^ÏÏ^ÏLâ 

U ministère de l'Intérieur a décre- fut conduit dans un camp mai- Ie? &T?£?SL£*Z'?t?L%?¥?1'5: 

Le Prince Humberto visite 

Rome. 19 

|t€ la mobilisation du travail totale 
nés juifs nés entre 1907 et 1925 du 
Tait qu'ils ne sont pas astreints aux 
obligations militaires. Le travail 

Le prince Umberto;qu'ils auront à effectuer sera défer
la Calabre 

oâfgsa d.u.r ,̂*uroecrucx..:,étd., zzz*'v^rrizz ïn-^^é &*****&+****» 
l'Àigério, no» avion» torpilleur» ont bre. ou il a parcouru plusieurs ioca-ilions. 

de toc» tonnes et i.tés éprouvées par les bombarde- ——————««e» 
ments aériens et visite dans les. Bat.».. . « rnnvrp itV ridirnl» hAnît.ii. i». •Vtlnoai rie la terreur! * e « • 5 L L U » I Y I 

'ion» 
• U é de 

mois de mai au plan établi 
jet est même en dessous des limites 
Ide la production du mois d'avril, a 
déclare le sous secrétaire d'Etat au 
ministère de la Marine de Washing
ton. Patterson. à 'a presse, d'après 
la radio britannique. Le sous-secré
taire d'Etat ajouta que ce déficit 

Amsterdam 19 — Reuter mandera*1* l a production apparaît encore 
que M. Early a reçu à la Maisonicomme beaucoup plus grave quand 
Blanche une délégation des mineurs!°n ne le chilfre pas en dollars 
américains. Les délègues des mi i m a l s quand on l'exprime en quanti-
neurs ont déclaré que dans le casj l e* d'armes, de munitions et de ma-

La grève générale 

pourrait être décrétée lundi 

taue où ses membres durent occu-

coifté 
ont endommagé «.ravement un autre monts aériens et visite dans 
*„.m*mA. lonî!ÎS*' , , . - , , _ - . .m . i i . hôpitaux >e& victimes de la terreur 

Hier, de» avion, a^mand.^om MU- ^ g ^ m * ennemie. Dans les locali-| Rome. 

port <*» Panteller 

• L'agence Reuter a 
rirmciooles des trois provinces répandu un bruit que des parle-

hand de i.ooo ton- de Calabre le prince royal reçu les imemaires italiens seraient arrivés 
no» ot un contro.torpilleur ont été représentants des autorités et s'in- à Alger et auraient été envoyés 
atteint» par de» coup» au but. A lent forma de -la situation locale La,par le prince Humbert et le maré-
reteur un bombardier ennemi a ete population spécialement celle de chai Badoglio. afin de négocier la 
descindu , . , „ „ . , . „ „ , m „ , VÎIIR San C.ovanni. Reggio et Co- paix Ces bruits sont dénués de 

îmi ai» cre» appareils opérant iso s™7-» « accueilli partout le prmce>tout fondement. Leur absurdité n'a 
lement ont «Moque de» viiioe ot n»« avec des manifestations de cordiale;d'autre résultat que de couvrir 
localité» #e éardaigno s» tiélr». é» sympathie l'agence Reuter de ridicule. 

Le Dr Goebbels s'est rendu au ci 
per des maisonnettes de soldats i n - , m f ^ "J ' ' * ' " ' r

m
c" e" l i , l e v

h
a n t 

habitées depuis longtemps et se : ' " 1 ° ™ ^ ? ^ ^ „ Y ^ ^ m « d e l a b a J ' 
trouvant dans un état de délabre-!bfLrie anglo^axomie. 
ment complet. 

Pendant leur séjour dans ce 
camp, séjour qui dura Jusqu'au S 
février, les internés durent récurer 
eux-mêmes leur» habitations, cou
per du bois, transporter leur char
bon, faire leur lessive, etc.. 

Ils durent prendre leurs repas 
dans des baraques situées à environ 
crois milles de leurs résidences ha
bituelles et où tout était installé 
d'une façon très primitive. 

Le 25 décembre au soir, l'épouse 
du vice-consul. Dr Schwarzmann. 
atriva au camp, en compagnie de 
bes enfants, âgés respectivement de 

où leurs exigences n'étaient pas 
satisfaites la grève générale serait 
décrétée à pa-tir de lundi. Dans ce 
cas John Lewis lui même ne serait 
pas capable d amener les mineurs 
a reprendre le travail. 

Roosevelt signera-t-il la loi 

contre les grévistes ? 
Amsterdam. 19. — Reuter mande 

ique la grève des mineurs aux Etats-

de guerre qui ne sont pas par 
venues aux armées des U. S. A. Si 
cette situation persiste, déclara 
Patterson. no3 troupes doutre-mer 
devront même s'attendre à une di
minution importante de matériel et 
d'ici à la fin ne l'année, notre armée 
ne disposera même, pas des ressour. 
ces élémentaires nécessaires. 

Une nouvelle exigence 

des syndicats ouvriers 

Un archevêque esthonien 

déporté dans l'Oural 
Genève, 19. — Selon une dépê

che envoyée de la Cité du Vatican 
aux Etats-Unis, déclare l'hebdoma
daire catholique londonien c The 
Tablett ». l'archevêque et adminis
trateur apostolique de l'Esthonle. 
Mgr Edouard Profittltch. dont on 
n'avait plus rien entendu depuis 
son arrestation par les Soviets en 
1941. a été déporté dans un count) 
de concentration de l'Oural. 

Unis s'est étendue à tous les char-l Madrid. 19. — Suivant une înfor-
bonnages de Birmingham (Etat'mation de Washington, les syndi-
Alabama) qui fournissaient duicats ouvriers des Etats-Unis ont 

A l'avant de» (ocomotitie» de» trainj 
ctrciWant en Russie, des toidats pla
cés en vigie mrvetllent In vote. 

(Ph. Graphopresse). 
Kourfca a été colmatée immédiate
ment par une contre-attaque. Un 
groupé de Bolchevistes qui avait 
réussi i franchir le fleuxe et à pren
dre pied sur l'autre rive a été com
plètement anéanti. 

Le front se trouve partout forte
ment aux mains des Allemands. 

Dans un autre secteur de la tete 
de pont du Kouban. une attaque 
ennemie a été neutralisée avant 
d'atteindre nos lignes, par le tkr 
efficace de nos armes lourdes. No
tre artillerie a concentré ses feux 
sur le trafic maritime dé la tète de 
débarquement bolcheviste. Une e n . 

charbon aux grandes fonderies i exigé de l'Etat un crédit annuel démarcation et des dépôts de muni-
d acier de cet Etat. A Pittsburg un deux milliards de dollars, destiné 
leader dé syndicat a déclaré que à compenser en faveur de leurs 
en quelques heures beaucoup de mi- adhérents la différence existant 
nés auraient cessé le travail. Dans entre les salaires minimes et le 
l'Etat a'Ohio quatre rdines dont la coût élevé de la vie 
plus grande de cet Etat sont fer- Le président Roosevelt a assuré 
mées. Environ 25 % des mineurs qu'il étudierait le plan d'assistance 
de Harlan (Etat de Kentucky) ne|qui lui était soumis, 
se sont pas présentés Su travail. On rapporte cependant que le 
D'autre part les sphères influentes Parlement est absolument opposé 
du gouvernement incitent Roosevelt à un système de ce genre qui est 
à signer la loi contre la grève. On qualifié par les députés de t me-
crou à Washington cfu'on dépit delsure super-inflationniste ». 

tlons ennemis ont été incendiés. 

Attaque efficace des • Tigres » 

près de Kharkov 
Berlin. 19. — Dans le secteur de 

Kharkov. des blindés allemands du 
type « Tigre » ont attaqué efficace
ment plusieurs emplacements d'ar
tillerie ennemie et ont détruit en 
outre 6 casemates blindées et 31 
points d'appui des Bolcbeviatea. -
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